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INTRODUCTION
C'est le mariage entre l'industrie informatique et l'industrie des télécommunications qui à produit les réseaux informatiques.

La téléinformatique est l'exploitation à distance de système informatique par le biais de système de télécommunication.

Les principaux aspects de la téléinformatique sont : 

· Réseau public locaux ;

· Communication inter - réseaux ;

· Communication satellites, par fibres optiques, digitales et numériques.

Le gros problème étant un problème de normalisation entre les différents protocoles et systèmes de communications.

I : GENERALITES SUR LES RESEAUX.

Un réseau est un ensemble de nœuds reliés par des chemins. La topologie d'un réseau indique la localisation des nœuds et l'agencement des liens entre ces différents nœuds.

A : Caractéristiques.

Les différents services offerts par un réseau dépendent du type de lien utilisé par ce réseau.

Pour une bonne utilisation il faut respecter certaines règles.

Un réseau informatique est un réseau dont les nœuds sont des unités de traitements qui procèdent à des échanges d'informations à travers des canaux de transmissions.

En pratique :

Les nœuds peuvent être : 

· Un P.C.,

· Des terminaux.

Les canaux de transmissions peuvent être :

· Une ligne téléphone,

· Câbles coaxiaux…

Pour qu'il y ait un échange d'information, il faut que les systèmes informatiques suivent les même protocoles de communication entre eux.

B : Objectifs principaux.

· Partage des ressources : 

Rendre accessible à chaque membre du réseau les programmes, les données, indépendamment de l'utilisateur. Le partage de charges est une autre facette du partage ressource.

· Assurer une plus grande fiabilité :

Par la duplication des fichiers et la multiplication des serveurs.

· Réduction des Coûts : 

Une grande installation et 10 fois plus rapide qu'un P.C. de moins de 10.000 F. Il y a donc un meilleur rapport qualité / prix / performance.

· classification des réseaux :

 Il existe deux sortes de réseaux : 

· Les réseaux locaux ou LAN.

· Les réseaux étendus ou WAN.

DISTANCES
LOCALISATION
EXEMPLES

De moins de un mètre à un mètre.
Circuit intégré, P.C.
Machines à flots de données, multiprocesseur.
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Dix mètres

Cent mètres

Un kilomètre
Salle

Immeuble

Campus
LAN.



Dix kilomètres

Cent kilomètres

Mille kilomètres et plus
Ville

Région

Continental et planétaire
Longue distance

Interconnexions

WAN.

C : Application des réseaux : 

Permet un accès à des programmes, bases de données distantes. 

Permet également une nouvelle forme de communication avec le courrier électronique, les newsgroups, le télétravail etc.

Ch I : LES VOIES DE TRANSMMISIONS DE DONNEES
I : Support physique d'une voie de transmission de données.

Ce sont les moyens matériels employés pour relier les différents nœuds d'un réseau.

Toutes les voies utilisent la propagation des ondes électromagnétiques. 

On les divise en trois catégories selon le support physiques.

A : Les voies métalliques.

Ce sont les lignes électriques (ou téléphone ou câbles électriques).

Point positif : 

· Transmission facile.

Points négatifs : 

· Affaiblissement du signal sur longues distances donc il y a nécessité de réamplifier le signal.

· Sensibilité au bruit amoindrie par un blindage des câbles, (câbles à paires torsadées pour le téléphone ou coaxial pour la T.V. par exemple).

B : Les faisceaux hertziens.

Ils utilisent la propagation des ondes électromagnétiques qui peut se faire en ligne ou par satellite.

Points positifs :

· Couverture sur une grande distance.

· Diffusion sans câbles.

Points négatifs : 

· Affaiblissement du signal en l'air.

· Temps de propagation élevé.

C : Les fibres optiques.

Utilise la propagation d'ondes lumineuses dans des fibres en verre.

Points positifs : 

· Grande bande passante (de 50 MHz à 100 GHz).

· Bonne immunité au bruit par rapport au câble.

· Petite taille (100 à 300 microns).

· Pas d'affaiblissement du signal.

Points négatifs : 

· Connexion délicate.

· Fragilité.

· Coût très élevé.

D : Schéma d'utilisation.

Liaison intercontinentale
Satellite

Liaisons inter ville ou pays
Ligne téléphonique

Liaison entre deux bâtiments dans une même ville
Fibre optique

Liaison dans un même bâtiment
Coaxial

Deux éléments proche, dans une même salle
Câbles électrique

II : Transmission en série et en parallèle.

Une fois la liaison physique faite, la transmission d'information (bits) peut être effectuer de plusieurs manière.

A : En parallèle.

Transmission de plusieurs bits simultanément en parallèle.

Le parallélisme, c'est la duplication de lignes ou partage de la voie. La conversion parallèle et série est possible en utilisant des registres à décalage.

B : En série.

Transmission des bits sur la même ligne les uns après les autres en se succédant dans le temps.

III : Modes de transmission et synchronisation.

Tout transfert d'information utilisant les télécommunications est généralement en série.

L'un des principaux problèmes est la synchronisation de l'émetteur et du récepteur.

La transmission parallèle pose des problèmes de synchronisation plus complexe et n'est utilisé que sur de courtes distances.

La synchronisation détermine les instants d'échantillonnage du signal transmis pour reconnaître les bits constituant l'information.

A : Transmission asynchrone.

Les caractères sont émis de façon irrégulière (comme les caractères tapés sur un clavier).

L'intervalle temps est aléatoire. Le début du message peut survenir à n'importe quel moment.

Il y a synchronisation entre l'émetteur et le récepteur que pendant la transmission de chaques caractères.

Pour reconnaître le début d'un caractère on ajoute un "start bits" et idem pour la fin avec un "stop bits".

On peut ajouter un bit de parité avant les "stops bits".

Ce mode est simple mais sa capacité est limitée et c'est dû à la redondance des bits ajoutés.

Il n'est utilisé que pour des équipements lents.

Calcul de la vitesse de transfert (vitesse effective) : 

X = vitesse de transfert =

Vitesse du modem x nombre de bits d'un caractère

Nombre de bits d'un caractère + nbr de start, stop bit et bit de parité

B : Transmission synchrone.

Les bits sont émis de manière régulière sans séparation entre les caractères. L'émetteur et le récepteur possèdent des horloges bits de même fréquence.

Synchronisation du caractère (reconnaissance du début et de la fin du message) réalisée par la reconnaissance de séquence particulière de bits. Le débit est supérieur à 1200 bits par seconde.

IV : Modes d'exploitations d'une voie de transmission.

A : Mode simplex.

C'est une transmission unidirectionnelle :
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B : Mode semi-duplex.

C'est une transmission bidirectionnelle à l'alternant, dans les deux sens, chacune des extrémités émet et reçoit à tour de rôle mais jamais simultanément.
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C : Mode duplex.

C'est une transmission bidirectionnelle simultanée, qui permet une transmission simultanée dans les deux sens.

A

B

V : Bande passante et capacité de transmission.


La bande passante (w) est la différence de bornes de fréquence correctement transmise (ligne téléphone transmet les fréquences de 300 à 3400 Hz, la bande passante est donc de 3100 Hz). Cette bande passante ne permet de transmettre que 80% des signaux vocaux ; la bande passante d'un câble coaxial est de 500 MHz et celle d'une fibre optique de 3.3 GHz.


La bande passante détermine la capacité de transmission d'une voie de transmission ou la rapidité de signalisation (nombre de signe / seconde).

Chaque signal permet de coder n bits alors la capacité de transmission, que l'on note C se calcule avec les formules suivantes.

· Si l'on veut la vitesse de signalisation, c'est à dire le nombre de signal par seconde, en bauds. 

On utilise la formule de Nyquist : 

Donc pour une ligne téléphonique C = 2 ( 3100 = 6200 bauds.

On peut utiliser également, dans le cas ou il y a un rapport de bruit par rapport au signal la formule de Shannon :  


s = signal et b = bruit.

· Si l'on veut le nombre de bits par seconde.

Il faut déjà avoir la valence qui correspond aux nombres de niveaux différents dans le signal.

Ensuite on applique la formule suivante : C = 2.n.w

VI : Transmission analogique et modulation.

La transmission analogique, c'est utiliser un signal simple appelé onde porteuse dont on modifie l'un des paramètres.

· L'amplitude ou modulation d'amplitude (A.M.) dont le débit <1800 bps.

· La fréquence ou modulation de fréquence (F.M.) dont le débit >9600 bps.

· La phase ou modulation de phase (P.M.) dont le débit >9600 bps.

La modulation permet la transformation d'information digitale (ou numérique) en analogique, la démodulation est l'opération inverse (MODEM = MOdulateur  - DEModulateur).

VII : Transmission digitale (numérique en bande de base).

Elle consiste à transmettre des bits sous forme d'impulsions électriques carrées ayant une durée et une amplitude précise.

Points positifs : Meilleure protection contre les signaux électriques parasites.

Points négatifs : Nécessite une très grande bande passante. La transmission d'information analogique sur une voie numérique nécessite une modulation par impulsion codée (M.I.C.).

Un affaiblissement du signal qui nécessite une réamplification de celui-ci.

La codification permet d'assurer la transmission de suite de 0 et de 1. C'est la transmission digitale qui est la plus utilisée dans les L.A.N.

VIII : Technique de multiplexage.

C'est le partage d'une voie de transmission entre plusieurs liaisons (liaison = communication entre deux équipements).

A : Multiplexage fréquentiel (F.D.M. / M.R.F.)

Egalement appelé multiplexage spécial. 

On divise la bande passante de la voie de transmission en plusieurs bandes de plus faibles largeurs.

C'est le multiplexeur qui fait cette opération. 

A la réception, un démultiplexeur, décompose le signal reçu par une série de filtre passe bande.

Pour assurer une bonne transmission, on place une bande de fréquence inutilisée entre chaque sous-bande.

Les signaux transmis avec cette technique sont de type analogique.

Quand l'information digitale est codée par un modem :

· On utilise la modulation d'amplitude.

· On affecte des fréquences différentes à chaques voies ou canal.

· Plusieurs voies sont émises sur le même support.

Points négatifs : La capacité est limitée (50 à 200 bauds).

B : Multiplexage temporel.

C'est le partage dans le temps de la voie de transmission entre plusieurs communication. Chaque communication utilise à son tour toute la largeur de la voie pendant un temps limité. Cela permet la transformation.

Point négatif : Perte de temps.

Si l'allocation des intervalles temps est automatique (synchrone) on à une perte de temps ceux qui ne sont pas exploités ne sont pas alloués.

C : Multiplexeur temporel, intelligent ou statistique (I.T.D.R.).

Ils résolvent le facteur temps en allouant des tranches de temps selon les besoins de chaque liaison (mode asynchrone).

Il est aussi appelé concentrateur.

On peut utiliser ces deux techniques de multiplexage en les combinant si on a une ligne à très large bande et qu'on la divise en plusieurs bandes. Le multiplexage fréquentiel  est délaisser au profit du temporel qui est plus adapter au numérique.

IX : Comparaison des supports de transmission.

A : Support limité.

1 : Paire torsadée.

· Blindé (ou S.T.P.), leurs débits sont plus élevés pour une plus grande distance.

· Non blindé (ou U.T.P.), un segment pour 100 mètres maximum.

Il existe cinq catégories :

 


1 : 01 kilos bits par seconde (bps).

2 : 10 Kbps.

3 : 01 Mbps.

4 : 10 Mbps.

5 : 100 Mbps.

Connecteurs : 

· R.G. 11 (2 paires).

· R.G. 45 (4 paires).

· R 14 (3 paires).

· R.S. 232 et R.S. 449.

2 : Coaxiale.

Ils sont classés selon leurs impédances.

· 50 ( : Transmission numérique.

· 75 ( : transmission analogique.

Connecteurs :

· R.G. 8, R.G. 11 (50 (, coaxiale épais), utilisé dans les réseaux 10 base 5. Diamètre de 12 mm (un segment pour 500 mètres).

· R.G. 58, (50 (, coaxiale fin), utilisé dans les réseaux 10 base 2.Diamètre de 06 mm (un segment pour 185 mètres).

· R.G. 59, (75 (), Coaxiale T.V.

· R.G. 62, (arcnet).

Ils sont faits en deux sortes de matériaux : 

· P.V.C. = Les moins chers mais non résistant au feu.

· Téflon = Plus chers mais eux résistent au feu.

3 : Fibre optique.

Il existe les fibres optiques monomode (1 signal et un diamètre de 2 à 8 microns), et multimode (plusieurs signaux et un diamètre de 50 à 125 microns).

Une fibre unique permet une communication en mode simplex  et plusieurs en mode duplex.

Elles sont utilisées dans les réseaux en 10 base FL et les ethernets de 10 Mbps.

Elles ont un débit de 100 Mbps à 02 Gbps sur un segment de 2000 mètres.

Connecteurs : 

· M.I.C.

· S.T.

4 : Tableau de correspondance signaux / données.

Signaux

Données
Analogique
Numérique

Analogique
Radio (musique, voix)
CD décodés en fréquence

Numérique
Téléphone, modem, fax
Terminal P.C.

5 : Tableau de comparaison des supports limités.

Voir tableau n°1.

B : Support non limité

Voir tableau n°2.


Coaxiale fin
Coaxiale épais
Paire torsadée U.T.P.
Paire torsadée S.T.P.
Fibre optique

Prix du câble
Moins cher que U.T.P.
Plus cher que U.T.P. et S.T.P.
Plus cher que coaxiale fin (catégorie 5) et moins que coaxiale fin (catégorie 3)
Plus cher que coaxiale fin et U.T.P.
Plus cher que tous

Longueur d'un segment
185 m
500 m
100 m
105 m
2000 m 

Débits courants
2,5 Mbps pour réseaux arcnet

10 Mbps pour réseaux éthernet
2,5 Mbps pour réseaux arcnet

10 Mbps pour réseaux éthernet
10 Mbps en catégorie 3

100 Mbps en catégorie 5
4 à 16 Mbps en tokenring

500 Mbps autrement mais utilisation à 155
100 Mbps (au plus 2 Gbps)

Installation
Simple
simple
Très simple
Très simple
Délicate

Atténuation du signal
Moyenne
Faible
Elevé 
Faible 
Aucune 

Sensibilité (bruit etc.)
Moins que l'U.T.P.
Moins que l'U.T.P.
Sensible 
Peu sensible
Aucune 

Utilisation habituelle
Site de moyenne taille
Comme dorsale dans un éthernet
Réseaux de petite taille
Réseaux tokenring et grande taille
Toutes tailles

TABLEAU N°1

Type de support
Zone de couverture
Atténuation
Capacité
Sensibilité aux interférences

Micro-ondes terrestres
Faisceaux directionnels
80 km
1 à 10 Mbps
Elevé

Micro-ondes satellites
Faisceaux étroits ou larges
Milliers de km
1 à 10 Mbps
Elevé

Laser 
Faisceaux directionnels
Plusieurs km

Nulle

Infrarouge point à points
Faisceaux directionnels
En dessous d'un km
4 à 16 Mbps
Nulle

Infrarouge diffusé
Omnidirectionnel dans de petites zones
En dessous d'un km
1 Mbps
Nulle

Radio à bande étroite
Omnidirectionnel dans de petites ou grandes zones
Centaine de km
1 à 10 Mbps
Elevé

Radio à spectre étalé
Omnidirectionnel dans de petites ou grandes zones
Centaine de km
2 à 6 Mbps
Moyenne 

TABLEAU N°2
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